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LE SERVITEUR IMPITOYABLE  
1. LE TEXTE DE L’ÉCRITURE Matthieu 18, 21-35 

 

21 Alors Pierre s’approcha de Jésus pour lui demander : « Seigneur, lorsque mon frère 
commettra des fautes contre moi, combien de fois dois-je lui pardonner ? Jusqu’à sept fois 
? » 22 Jésus lui répondit : « Je ne te dis pas jusqu’à sept fois, mais jusqu’à soixante-dix 
fois sept fois. 


23 Ainsi, le royaume des Cieux est comparable à un roi qui voulut régler ses comptes avec 
ses serviteurs. 24 Il commençait, quand on lui amena quelqu’un qui lui devait dix mille 
talents (c’est-à-dire soixante millions de pièces d’argent). 25 Comme cet homme n’avait 
pas de quoi rembourser, le maître ordonna de le vendre, avec sa femme, ses enfants et 
tous ses biens, en remboursement de sa dette. 26 Alors, tombant à ses pieds, le serviteur 
demeurait prosterné et disait : “Prends patience envers moi, et je te rembourserai tout.” 27 
Saisi de compassion, le maître de ce serviteur le laissa partir et lui remit sa dette. 


28 Mais, en sortant, ce serviteur trouva un de ses compagnons qui lui devait cent pièces 
d’argent. Il se jeta sur lui pour l’étrangler, en disant : “Rembourse ta dette !” 29 Alors, 
tombant à ses pieds, son compagnon le suppliait : “Prends patience envers moi, et je te 
rembourserai.” 30 Mais l’autre refusa et le fit jeter en prison jusqu’à ce qu’il ait remboursé 
ce qu’il devait. 


31 Ses compagnons, voyant cela, furent profondément attristés et allèrent raconter à leur 
maître tout ce qui s’était passé. 32 Alors celui-ci le fit appeler et lui dit : “Serviteur 
mauvais ! je t’avais remis toute cette dette parce que tu m’avais supplié. 33 Ne devais-tu 
pas, à ton tour, avoir pitié de ton compagnon, comme moi-même j’avais eu pitié de toi ?” 
34 Dans sa colère, son maître le livra aux bourreaux jusqu’à ce qu’il eût remboursé tout ce 
qu’il devait. 


35 C’est ainsi que mon Père du ciel vous traitera, si chacun de vous ne pardonne pas à 
son frère du fond du cœur. » 


2. POUR SE PRÉPARER À LA 
RENCONTRE AVEC SYLVIE  

« Le Royaume des cieux est comparable à... » 
Par des paraboles, Jésus nous introduit à saisir ce mystérieux « Royaume des cieux ». 
Nous découvrons alors que ce Royaume est sous la gouvernance d’un roi jardinier 
souvent saisi de compassion, miséricordieux et patient. Il est celui qui sème la plus petite 
de toutes les graines qui, tombée dans une bonne terre, peut devenir le plus grand des 
arbres dans les branches duquel les oiseaux du ciel -tels des anges- viennent faire leur 
nid. Dans cette terre, il laisse pousser ensemble le blé et l’ivraie, con- fiant que sa mesure 



de levain fera, de toute façon, lever la pâte en son heure et qu’il récoltera alors le fruit de 
sa semence. Quiconque cherche d’abord ce royaume de Dieu se verra libre de se délester 
de tout le reste pour ne désirer rien sinon chérir cette perle d’un grand prix et vivre à 
toujours dans le champ de ce Roi. 


« Est-il ici ou est-il là ? Quand viendra-t-il ? » interrogent les pharisiens et tous ceux à leur 
suite qui rêvent à des lendemains qui chantent (cf. : Saint Luc 17,21) 
A ceux-là, Jésus peut répondre en même temps « mon royaume n’est pas de ce monde» 
et «il est au milieu de vous» et« il est en vous» ! (cf.: Saint Jean 18,36) 


« Au milieu de nous » car Jésus est roi du ciel et manifestation dans sa chair d’homme du 
Règne de Dieu « né et venu dans le monde pour rendre témoignage à la vérité. » (cf. : 
Saint Jean 18,37) 


Au-dedans de nous car « quiconque écoute sa parole et la met en pratique » ouvre la 
porte de son cœur et permet à l’Esprit Saint de le féconder, de faire grandir en lui le 
royaume de Dieu qui « en effet, ne consiste pas en des questions de nourriture ou de 
boisson ; il est justice, paix et joie dans l’Esprit Saint. » (Epitre au Romain 14,17) 


En effet, en nous mettant à l’écoute du Christ, « en faisant tout ce qu’il nous dit », en 
cherchant ce royaume de tout notre cœur, pensée, force, il vient au jour où, comme en 
Marie, il s’établit et demeure en nous. 
Alors à notre tour nous devenons, là où nous avons germé et où nous sommes plan- tés, 
Royaume de Dieu sur terre, « levain dans la pâte, sel de la terre, lumière du monde. » 


Aussi, quand nous proclamons « que Ton Règne vienne », c’est l’Esprit de son Royaume 
qui prie en nous. (Voir le « pour aller plus loin » avec le Père Delente) 


Avec cette parabole de l’Evangile selon Matthieu (18, 21-35) dite « du serviteur 
impitoyable", laissons-nous encore guider par Jésus vers cette porte entrouverte sur le 
Royaume de Dieu. 


3. LE TEMPS D’ACCUEIL  
Prévoir une bougie pouvant tenir debout (style veilleuse). 
Pour faciliter l'écoute et le respect du temps de parole de chacun, il est proposé 


de se passer un objet (par exemple une bougie à poser devant soi, ou autre « bâton de la 
parole ») et de prendre un court temps de silence après la prise de parole de chacun. 


→ S'accueillir, éventuellement autour d’un café ou d’un dessert 
→ S'écouter mutuellement dire, à tour de rôle, en quelques mots ce que nous 


vivons : une « joie » et une « difficulté ». OU : 


→ Possibilité de répondre, à tour de rôle, à deux questions : qu’est-ce que Dieu a fait pour 
moi depuis la dernière rencontre ? qu’est-ce que j’ai fait pour Dieu et mes frères depuis la 
dernière rencontre ? 
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4 . L E T E M P S D E L A P R I È R E 
D’OUVERTURE 
 
● Prendre quelques instants de silence et de prière commune pour remettre 

entre les mains du Père ce qui a déjà pu être échangé. 


5. LE TEMPS DE LA LECTURE & DU PARTAGE ■ Voici les questions que nous vous 
soumettons : 


● Quel était l’objectif de Jésus en utilisant un contraste fort dans cette pa- rabole ? 


● Que vous inspire l’attitude du serviteur ? 
● Que manque-t-il à ce serviteur pour avoir de la compassion comme son 


maitre en a eu envers lui ? 
● Sommes-nous tous en dette et de quoi ? 


6. LE TEMPS DE PRIÈRE  

NOTRE PÈRE QUI ES AUX CIEUX 


QUE TON NOM SOIT SANCTIFIÉ... 


Sanctifier ton nom, c’est d’abord te louer et désirer que l’eau du baptême étanche toute 
notre vie. 


QUE TON RÈGNE VIENNE... 


Nous attendons la venue de ton Fils, le Christ dans la gloire et nous collaborons à 
l’achèvement de son projet d’amour. 


QUE TA VOLONTÉ SOIT FAITE SUR LA TERRE COMME AU CIEL... 


Chercher ta volonté, c’est écouter ta Parole et la mettre en pratique. 


DONNE-NOUS AUJOURD’HUI NOTRE PAIN DE CE JOUR... 


Ton amour démesuré nous comble de tes biens. 


PARDONNE-NOUS NOS OFFENSES 


COMME NOUS PARDONNONS 


À CEUX QUI NOUS ONT OFFENSÉS... 


Seigneur, si nous ne pardonnons pas aux autres, nous nous excluons nous-même de ton 
pardon. Toi qui respectes notre liberté. 




NE NOUS LAISSE PAS ENTRER EN TENTATION 


MAIS DÉLIVRE-NOUS DU MAL... 


Seigneur, empêche-nous d’être tenté par le « diable », c’est-à-dire celui qui veut diviser, 
briser l’amitié entre toi et nous. 


CAR C’EST À TOI QU’APPARTIENNENT LE RÈGNE, LA PUISSANCE ET LA GLOIRE 
POUR LES SIÈCLES DES SIÈCLES. AMEN 


7. POUR ALLER PLUS LOIN AVEC LE P 
JEAN-CHRISTOPHE (FACULTATIF)  
Par cette parabole (Mt 18, 21-38), Jésus nous appelle à être et à faire comme ce Roi qui 
remet la dette de son serviteur. Ce roi étant la représentation de Dieu. Il s’agit donc pour 
chacun d’entre nous de faire comme le Père. Il nous invite à l’imi- ter : à aimer comme il 
nous aime ; à pardonner comme il nous pardonne ; à être miséricordieux comme il est 
miséricordieux. Vaste programme pour notre vie chrétienne ! C’est ainsi que l’écoute de la 
Parole de Dieu nous entraîne à une véritable conversion, à accepter de nous laisser 
transformer par l’action de Dieu en nous. 


Tout seul, nous ne pouvons pas le vivre. Grâce à la prière transmise par le Christ, c’est-à-
dire le Notre Père, redite régulièrement seul ou en communauté, nous exprimons 
clairement notre volonté de se laisser guider par Dieu, et ainsi de grandir dans notre 
relation avec lui et notre prochain. 


En nous donnant cette prière, le Christ nous permet de nous souvenir à chaque fois que 
nous la disons, que nous sommes les fils et les filles de ce Père. 
À travers l’Église qui est son Corps, le Christ continue de nous transmettre le Notre Père. 
C’est le beau geste du partage des « trésors » de l’Église. Par ce cadeau qui est fait à des 
catéchumènes, qui nous a été fait à tous, nous sommes tous « illuminés » comme dit le 
Rituel de l’initiation chrétienne des adultes (n°175). Prier ainsi nous fait entrer dans la 
lumière du Christ, le Fils de Dieu. 


Quand nous disons « Notre Père qui es aux cieux ... », nous accomplissons un acte de foi. 
Nous nous reconnaissons personnellement fille et fils de par notre baptême « au nom du 
Père » qui nous offre l’adoption, « et du Fils » qui nous fait entrer dans sa vie et sa relation 
à son Père, « et du Saint Esprit » qui nous permet d’avoir le souffle et l’audace de vivre 
cette relation de communion trinitaire. 


À la suite de Jésus Christ, pleinement fils dans le Fils unique, c’est à nous d’apporter notre 
contribution à la progression du Règne de Dieu en faisant la volonté du Père. C’est à nous 
qu’il revient de donner le pain du jour puisque nous le recevons de Notre Père et que les 
hommes sont nos frères et sœurs. C’est à nous de pardonner. C’est à nous de demeurer 
dans la communion avec le Père en n’entrant pas en tentation. Et pour vivre tout cela, 
l’amour du Père et sa grâce nous aident. Nous recevons le Notre Père pour demeurer en 
lui, comme fille et fils, pour grandir en fraternité avec tous, pour partager ce don des mots 
de Dieu qui permettent de s’adresser à lui. Tout ceci n’est possible qu’en vivant cette 
prière et en accomplissant dans la foi la prière du Christ : « celui qui croit en moi fera les 



œuvres que je fais. Il en fera même de plus grandes, parce que je pars vers le Père, et 
tout ce que vous demanderez en mon nom, je le ferai, afin que le Père soit glorifié dans le 
Fils » (Jn 14,12-13). En priant le Notre Père, en vivant le Notre Père, en transmettant le 
Notre Père, à nous d’être de tels fils et filles. 


À écouter : Vater unser im Himmelreich de Jean-Sébastien Bach 
(Choral Prélude BWV 683) 
Ce morceau appartient à un ensemble de chorals que Bach a publié en 1739. À partir du 
texte du Notre Père, il a écrit cette mélodie sous la forme d’un canon. Il veut ainsi 
symboliser le dialogue entre Dieu et l’homme. 


https://www.youtube.com/watch?v=OHU1av6TOuI 
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